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EN QUELQUES MOTS
Les savoirs scientifiques concernant les alternatives agro-écologiques en 
production végétale grandes cultures sont en voie de stabilisation. Leur tra-
duction / diffusion pose de nouveaux problèmes de mise à portée de ces 
savoirs et des raisonnements qui les mobilisent : comment sont-ils discutés, 
questionnés à l’occasion des formations ? Comment les formaliser, les or-
ganiser pour mieux les transmettre (c’est-à-dire les didactiser) ? Les exploi-
tations agricoles des établissements d’enseignement, le public des ensei-
gnants et des élèves en stage sont les cibles des tâches conduites au cours 
du projet DidacPhyto.

MOTS-CLÉS
Didactique, questions socialement vives, agronomie, formation initiale pro-
fessionnelle, stages

Se situant dans une période de redistribution et de reconstruction des pra-
tiques sociales de référence en agriculture, un des intérêts du projet est 
d’identifier :

•	 d’une part, les savoirs pratiques et opératoires développés par l’ex-
périence, et en particulier ceux qui sont inclus dans les pratiques, qui 
ne se s’énoncent pas comme des concepts scientifiques ;

•	 d’autre part, les pratiques innovantes des agriculteurs et des ensei-
gnants pouvant être modélisées et capitalisées pour l’enseignement. 

Le but est d’identifier les contenus et les situations d’enseignement favorisant 
une évolution des pratiques agricoles. Les actions engagées portent sur :

•	 une analyse de l’évolution de la controverse sur l’usage des produits 
phytosanitaires, à partir d’une enquête socio-épistémologique ;

•	 une description analytique du savoir prescrit dans les nouveaux pro-
grammes d’agronomie des futurs BTS Analyse Globale de l’Exploi-
tation Agricole et Bac Pro Gestion des Exploitations Agricoles pour 
identifier ce qui change dans l’enseignement de la réduction des pro-
duits phytosanitaires ;

•	 l’analyse des savoirs d’action d’agriculteurs et de directeurs d’exploi-
tations agricoles dans la visée de les intégrer au savoir agronomique 
de référence et dans les pratiques d’enseignement ;

•	 l’analyse de l’évolution des représentations d’élèves après un ensei-
gnement, lors des stages en exploitation agricole, avec pour objectif 
de comprendre ce qui contribue à construire les pratiques phytosa-
nitaires.

Le cadre d’analyse d’ensemble est celui d’une didactique saisie dans ses 
outils existants ou à concevoir, selon des conditions favorables à l’acquisition 
de compétences professionnelles.

La méthodologie articule plusieurs étapes :
•	 une analyse bibliographique relative à la didactique des sciences et 

des savoirs technologiques (Prévost, Martinand, 2012) ;
•	 une analyse des logiques d’engagement propres aux questions 

controversées du changement agro-écologique en particulier les sa-
voirs, les risques perçus et les postures épistémologiques, dans les 
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PRINCIPAUX RÉSULTATS INTERMÉDIAIRES lien avec le plan écophyto

Il est encore prématuré, compte tenu de la date de démarrage du projet (janvier 2013), de parler 
de résultats intermédiaires. Toutefois, les résultats pressentis concernent l’orientation des pratiques 
pédagogiques dans les établissements publics locaux d’enseignement agricole (EPLEA), ainsi que 
l’abondement des préconisations pour la mise en œuvre des référentiels. A ce stade, seules quelques 
observations sont présentables, en espérant leur consolidation rapide. 
Le premier constat qui peut être établi est celui de la déconnexion des agendas, entre l’appropriation 
des résultats de la recherche et les attentes d’un enseignement « prêt à dispenser » que provoque le 
plan « apprendre à produire autrement » dans l’enseignement agricole. Or, de nombreuses tentatives 
sont déjà mises en place en ce qui concerne la transmission de savoirs agro-écologiques, comme en 
témoigne le colloque de SupAgro Florac en juillet 2014 sur ce thème. Ainsi, l’agenda du transfert de 
savoirs est sur un rythme plus lent que celui des attentes du système d’enseignement, dont les expéri-
mentations locales sont seulement mises à l’étude par le présent projet.
Le deuxième constat porte sur la nécessaire conception d’un dispositif conjoint entre enseignement et 
développement agricole. En effet, un enseignement soucieux des principes et démarches agro-écolo-
giques ne peut rivaliser avec une approche plus conventionnelle (portée par des techniciens agricoles) 
touchant les parents des élèves auxquels sont enseignés d’autres connaissances. Il semble ne pas y 
avoir d’approches concertées et abouties à ce jour, sinon qu’une réflexion apparaît plus que nécessaire 
sur la formation à des approches alternatives si celles-ci concernent aussi le monde de l’enseignement.
Le troisième et dernier constat porte sur la relative fragilité des notions et concepts utilisés, du point 
de vue du savoir à enseigner. En effet, tout enseignement répond à un programme, établi sur des buts 
partagés. Or, le statut et la fonction de termes présentés parfois comme des concepts, parfois comme 
des notions (par ex. agro-écologie), ne facilitent pas la conception de séquences d’enseignement, tant 
ils semblent plutôt relever de questions socialement vives. 
Bien qu’encore peu solides à ce stade du projet, ces trois constats seront mis à l’épreuve dans les mois 
à venir.

Les perspectives de transfert sont anticipées au travers de trois participations aux projets CASDAR 
Stratégie (« Produire autrement avec les démarches stratégiques dans le conseil et la formation agri-
coles »), CHANGER («Echanger sur le métier de conseiller : pour accompagner plus efficacement les 
agriculteurs dans le changement en productions végétales ») et au réseau mixte technologique (RMT) 
« Systèmes de culture Innovants », action 4 (2014-2018) :
-le premier projet concerne la réflexion stratégique des exploitations des EPLEA ;
-le deuxième concerne l’accompagnement de dispositifs de transmission entre pairs des pratiques de 
conseil agro-économes en intrants ;
-le troisième vise spécifiquement les enseignants d’agronomie des lycées agricoles dans la prise en 
compte des enjeux agro-environnementaux.

PERSPECTIVES DE TRANSFERT

programmes de formation diplômante de l’enseignement agricole. La méthodologie consiste 
dans l’élaboration d’une cartographie des controverses et l’analyse de ces dernières (Cancian, 
Simmoneaux, 2014) ;

•	 une enquête qualitative par entretiens semi-directifs auprès d’élèves (Bac Pro Conduite et ges-
tion de l’exploitation agricole - CGEA) en situation de stage, étudiant le recours qu’ils font aux 
savoirs qu’on leur enseigne, dans la réalisation des tâches qui leur sont confiées dans l’exploita-
tion. Ces entretiens permettent d’identifier des situations qui seront à observer dans un second 
temps (2014-2015). Par la suite, les méthodes d’observations, d’instruction au sosie, suivies de 
confrontations croisées (méthodes usitées en ergonomie) seront mobilisées.

Les traitements des données sont majoritairement qualitatifs : dans un premier temps, ils mobilisent des 
techniques d’analyse documentaire, puis d’analyse de contenus des entretiens semi-directifs, visant à 
repérer des systèmes de représentations des professeurs et élèves quant aux savoirs enseignables/
enseignés désignés comme relevant de l’agro-écologie ; les observations et leurs verbalisations as-
sociées seront codées et traitées selon la méthode prédicat/argument. Le prédicat décrit l’activité ; 
l’argument peut décrire le contexte, le but. L’activité des agriculteurs (et de stagiaires) est codée sous 
la forme de séquences de prédicats, qui peuvent à leur tout être classées dans des classes d’activité 
(recherche d’information, interprétation, planification, gestion des risques, planification, etc.). Le traite-
ment de ces données (si l’échantillon s’y prête) est ensuite statistique.



Sur les trois plans :
•	 une analyse critique des savoirs de référence relatifs à l’agro-écologie en lien à une approche 

par l’étude des controverses travaillées en situation ; 
•	 une perspective de recherche sur l’analyse des curriculums, ainsi que celle des transpositions 

didactiques à opérer et formaliser dans les programmes et référentiels, intégrant des innovations 
agronomiques et des innovations pédagogiques produites sur les terrains ;

•	 un programme de recherche sur la construction des relations de tutelle pour des apprentissages 
de savoirs professionnels en situations d’incertitude.
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